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Le responsable du secrétariat exécutif du
parti au pouvoir est revenu, au cours de
l'entretien qu'il nous a accordé, sur les ob-
jectifs de la rencontre qu'il organise au-
jourd'hui, à l'Immeuble Arambo. Des
travaux qui verront la participation des
membres du Comité permanent du bu-
reau politique, ceux du bureau politique,
du conseil consultatif des sages, du conseil
national, des secrétaires provincial de l'Es-
tuaire et communal de Libreville.

l’union.Monsieur le secrétaire géné-
ral, vous conviez ce matin les cadres du
Parti démocratique gabonais (PDG) à
un séminaire dit de ''réflexion pro-
fonde''. Que visent réellement ces as-
sises?

Faustin Boukoubi : COMME il est claire-ment intitulé, il s'agit d'un séminaire de ré- flexion profonde au cours duquel, les ca-dres du PDG devront débattre et définir,en toute liberté, les perspectives immé-

diates de notre  formation politique. End'autres termes, il s'agit de nous concerterpour analyser avec lucidité la situation ac-tuelle du PDG, le plus grand parti politiquede notre pays. Il va sans dire qu'à l'issuede ces assisses, nos militants doivent s'at-tendre à des messages importants. Carnous devons arrêter, de commun accord,la conduite à tenir et les actions à mener àcourt, moyen et long termes.C'est vous dire que je souhaite que les ca-dres de notre parti s'impliquent lors decette rencontre. Et je profite de l'opportu-nité que vous m'offrez, pour dire que ceuxqui n'ont pas pu s'inscrire peuvent se rap-procher de leurs secrétaires nationauxpour prendre part au séminaire
- Pourquoi organisez cette rencontre
maintenant ?
- Écoutez, il Il fallait bien que cette ren-contre se tienne à un moment ou à unautre. Au regard des échéances politiquesimportantes à venir, notamment l'immi-nence de l'organisation du dialogue natio-nal sans tabou prôné par le chef de l’État,

il importe que les Pdgistes puissent seconcerter, pour essayer de voir quellepourrait être leur contribution au cours dece conclave.Tout ceci pour vous répéter que notre ren-contre d'aujourd'hui est une instance deréflexion et non d'épuration ou d'exclu-sion. Ne vous attendez donc pas à voir, àl'issue de cette journée, une liste des mili-tants exclus du PDG comme certains pour-raient le croire.
- Plusieurs rumeurs font état d'une dis-
solution prochaine du parti. Qu'en est-
il exactement ?
- Vous dites bien qu'il s'agit de rumeurs,donc ça reste du domaine de la rumeur.En tout état de cause, les militants et mili-tantes du PDG attendent sereinementl'évolution de la situation socio-politiquede notre pays. Même s'il faut admettreque, au regard de tout ce qui se dit ci et là,certains sont inquiets. C'est pourquoinotre devoir sera aussi de les éclairer et debooster leur moral.

Faustin Boukoubi : '' Il s'agit de mener une réflexion approfon-
die pour définir les perspectives de notre parti '' 

Trois questions au secrétaire général du Parti démocratique gabonais (PDG)

Propos recueillis par JKM & SM
Libreville/Gabon

Faustin Boukoubi : '' nous allons mener
une refléxion approfondie popur déf-

nir les perspectives de notre parti''.
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Les cadres du PDG, autour
de leur secrétaire général,
Faustin Boukoubi, se retrou-
vent, aujourd'hui, à l'im-
meuble Arambo pour
poser les jalons d'un nou-
veau départ. Du moins, si
l'on en croit le communi-
qué qui nous est parvenu.
Cette messe intervient
après une élection prési-
dentielle qui a connu son
lot d'écueils chez les « ca-
marades cadres et militants
» du parti au pouvoir.

LE parti démocratique ga-bonais (PDG), par le biaisde son secrétariat exécutif,organise, ce samedi, un sé-minaire à l'intention de sescadres. L'objectif tel quedécliné est d'engager, aulendemain de l'électionprésidentielle du 27 aoûtdernier, une réflexion pro-fonde sur les perspectivesimmédiates et à terme. Ils'agira donc de faire lepoint de la situation aprèscette échéance qui a révélédes positionnements ambi-gus  de certains militants etcadres de cette formationpolitique au pouvoir. Comme tout le monde peutl'avoir compris, les ins-

L'heure de vérité et de l'action
Séminaire du PDG

Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

LE chef du gouvernementpoursuit ses consultationsdans le cadre du dialoguepolitique à venir. Hier, c'étaitau tour d'un certain nombrede formations politiques sa-tellites de l'opposition radi-

cale, dont Démocratie nou-velle (DN) et son leader,René Ndemezo'Obiang, demême que l'UNAF, l'UDL,l'EPI, le Cercle OMEGA, leMorena Unioniste, l'ANG etautres, de venir échangeravec le locataire de l'immeu-ble du 2-Décembre. Ce sontau total les dirigeants et re-présentants de onze partispolitiques qui étaient autour

de la table à la Primature.Tous des opposants ayantpour la plupart soutenu lecandidat malheureux à laprésidentielle du 27 aoûtdernier, Jean Ping. Commedepuis qu'il a débuté les-dites consultations, Emma-nuel Issoze Ngondet aabordé avec ses hôtes la fai-sabilité de cette grande ren-contre politique devant

déboucher sur l'assainisse-ment de l'environnementpolitique national dans lecadre du fonctionnementdes institutions de la Répu-blique. Tout comme, il aécouté les propositions deses interlocuteurs. Lesquelsn'ont pas fait de mystèresquant à leur volonté mani-feste de participer à ces as-sises.

Issoze Ngondet rencontre des dirigeants de l'opposition
Dialogue politique

J.O.
Libreville/Gabon

René Ndemezo'Obiang (c) et le Premier ministre,
Emmanuel Issoze Ngondet (dr.), hier à la Primature.
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tances de cette chapelleveulent reprendre la main,renouer les fils d'un dia-logue longtemps rompu enson sein. Surtout débattre àpartir d'un nivellement parle haut, avec les cadres etdirigeants, pour mieux af-fronter les événements àvenir, le dialogue politiqueet les législatives notam-ment. Non sans sortir de lasituation d'hibernationdans laquelle tous sontplongés depuis près dedeux mois, sinon plus.Pour de nombreux obser-vateurs, la rencontre d'au-jourd'hui a ainsi lieu dansun environnement marqué

par les préparatifs de cesdeux rendez-vous poli-tiques. C'est vrai, FaustinBoukoubi et les siens de-vront avoir à l'esprit d'alleren ordre de bataille serrée.Sans toutefois se départirdes difficultés étant cellesde cette machine à gagnerles élections qui donne dessignes d’essoufflement. Laréflexion profonde atten-due devrait alors porter surl'accent d'une prise encompte des aspirations dumoment, et comme cela aété notifié, des préoccupa-tions à long terme.Si les élans de chasse auxsorcières sont à proscrire, il

n'en demeure pas moinsque ceux qui sont conviés àces retrouvailles, loin d'êtreeux-mêmes exempts dumarasme actuel, attendentdes explications sur la si-tuation de l'ancien parti desmasses après l'élection du27 août dernier. Selon eux,la réflexion profonde cor-respond à un déballage mi-croscopique afin derepartir sur des bases plussaines. A coup sûr, la manœuvre,comme plusieurs partisansdu pouvoir la considèrent,est une offensive du secré-tariat exécutif pour tordrele cou à une frange de mili-

tants et cadres qui ne ca-chent plus leur volonté devoir le parti disparaître, etêtre remplacé par une for-mation politique quis'adapterait mieux à la po-litique de réformes impul-sée depuis 2009. Date del'accession au pouvoir deleur «distingué camarade»,président du parti, AliBongo Ondimba. Car, à encroire les partisans duchangement de patronyme,voire de paradigmes, lePDG, tel qu'il est au-jourd'hui prend de l'eau detoutes parts, et que, seuleune mutation en profon-deur est susceptible de

constituer un meilleurgage pour l'avenir. Toutcomme, ils continuent dereprocher à certains « te-
nants de l'ancien ordre » den'avoir pas fait leur part dujob pendant la périodeélectorale et post-électo-rale. Estimant, entre au-tres, que la traîtrise auraété la chose la mieux parta-gée.Ce séminaire, aux alluresde mini-congrès, au regarddu programme, devraittout aussi se pencher, tou-jours pour se sortir de lamorosité actuelle, sur leschisme évident entre lesinstances du parti et labase. Mettant en évidencele rôle défaillant de cer-taines de ses structures di-rigeantes qui ne jouentplus véritablement leursrôles respectifs. Même siseul un congrès, selon lerèglement intérieur, peutêtre à l'origine d'un ventnouveau, les travaux d'au-jourd'hui pourraient dé-boucher sur une démarcheannonciatrice des se-cousses à venir. A défautd'être une de ces rencon-tres dont les recommanda-tions ont du mal àcorrespondre avec les réa-lités du terrain. Commecela se dit Outre-Manche,Wait and see.

Les membres du comité permanent du PDG, ici lors
d'une précédente rencontre avec le président du

parti, Ali Bongo Ondimba...
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....et ceux du bureau politique sont en conclave au-
jourd'hui.
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